
Les mots et les lettres  
- Acte II - 

 
Du nouveau né, la lettre prononcée en premier 

Est le "A" puis "papa" … Et papa est flatté. 
Maman est étonnée. Tous deux sont enchantés : 

Des lettres et des mots que babille bébé. 
Dans le marbre gravé, ces mots graves ou sacrés 
Confèrent aux épitaphes, par leurs lettres dorées, 

Le message pérenne d'un être trépassé, 
Le témoignage ultime conforme à sa pensée. 

 
Sur la carte du Tendre, les lettres parfumées 

Qui titillent les cœurs, enflamment les pensées, 
Brûlent de mots d'amour. Mais, pas de privauté, 
Le carré blanc s'impose. La pudeur est sauvée. 
Georges  Sand et Musset, dans cet art achevé, 

Excellèrent tous deux. C'est de notoriété 
Chez les iconoclastes et chez les initiés, 

De ces épistolaires, les joutes échevelées. 
 

Madame de Sévigné avait la lettre aisée ; 
Sa fille en a reçu toute une foisonnée. 

Elle y a répondu. La boucle ainsi bouclée 
Offrit ces "épistoles" à la postérité. 

Minotiers et meuniers ont des mots préférés, 
Chez Daudet, dans ses lettres dites : "De mon moulin". 
Ses lettres, dans leur esprit, sont, à moudre, du grain 

Dont ils feront farine fine et raffinée. 
 

Quand les mots donnent maux, pour nous faire soigner, 
Esculape, Hippocrate, il nous faut consulter. 

Et le bon médecin procure l'ordonnance 
Dont les mots constituent sa lettre de créance. 

Et sous la bienséance de cette préséance, 
Dont il  faut, à la lettre, appliquer la sentence. 
Puis, chez l'apothicaire, l'ordonnance, en effet, 
Se traduit  par des actes en lettre de cachets. 

 
Les mots des monnayeurs, sonnants et trébuchants, 

S'échangent en devises, se traduisent en argent. 
Le messager des lettres, de ces mots assemblés, 

C'est le facteur bien sûr, c'est lui le préposé. 
Les mots qui rient, qui pleurent ou bien les mots qui fâchent, 

Ces mots que l'on susurre, qu'on hurle mais qu'on lâche, 
Tous ces mots qu'on murmure, tous ces mots qu'on arrache, 

Tous ces mots qui effraient le laborieux potache, … 
 

Ces mots simples ou savants, ces mots de mirliton, 
Ces mots courts, ces mots longs, tous ces mots sont légions. 

On peut jouer sur les lettres, on peut  jouer sur les mots, 
On peut se jouer  des lettres, on peut se jouer des mots, 
Quand les lettres s'accordent, les mots sont à la fête ; 
Les mots qui se marient pour faire naître des lettres, 

Lettres qui nous enchantent et flattent notre ego 
Voilà ! C'est dit. C'est tout. De la fin c'est le mot. 
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